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l'equation (7) fournit la masse de l'electron (i et celle du proton
M + /it, le signe + se rapportant au proton. On obtient en effet

d'apres (7) et (8) les solutions:

M M r 4Ü
±T + 2\l + M

" <9)

Les solutions negatives de l'equation du second degre sont

depourvues de signification physique. Les formules (8) per-
mettent le calcul de la valeur numerique des coefficients ß, et

de l'equation (7) qui, en principe, a une signification universelle.

Pour e — 0 on trouve m 0.

Les presentes considerations remplacent par une equation
generale les conventions particulieres grace auxquelles l'equation

du mouvement du point materiel s'applique aux differents
cas possibles. Ces conventions que M. 0. Klein1 lui-meme
qualifie de peu satisfaisantes devraient, semble-t-il, se deduire
de la theorie meme, mais, pour les raisons qui viennent d'etre

exposees, je crois impossible d'v parvenirsion n'elargit pas les

bases de la theorie.

F. Chodat. — Resultats (Tune enquete atmometrique au jardin
alpin « La Linnaea ».

On a donne le nom d'atmometres aux appareils servant ä la

mesure de l'evaporation. Parmi les nombreux dispositifs qui
furent imagines pour evaluer la perte d'eau d'une surface donnee,

il faut signaler les elements de porcelaine poreuse, crees il y a

une centaine d'annees par Bellani : une boule de porcelaine
degourdie, evidee, remplie d'eau pure, communique par un
tube avec un reservoir d'eau; au fur et ämesure que l'eau s'eva-

pore de la surface connue de l'element, le niveau baisse dans le

reservoir. C'est ä B. E. Livingston que revient le merite d'avoir
donne une valeur scientifique ä ces appareils en adoptant une
unite conventionnelle, qui permet de titrer par comparaison de

nouveaux elements. Livingston, pressentant l'importance des

1 O. Klein, I c.



SEANCE DU 20 OCTOBRE 1927 127

mesures atmometriques pour 1'ecologie vegetale, a oree plusieurs
types d'atmometres et mis au point cette methode. II est curieux
cependant de constater le petit nombre d'ecologistes qui com-
prirent le but reel et la portee botanique de ces mesures.

En Suisse, E. Rubel1 fit ä l'Hospice de la Bernina quelques

mesures, sans employer d'ailleurs les elements americains.
K. Arnberg

2

organisa reellement la premiere enquete atmome-
trique au Pilate; puis, W. Ludi3 dans le canton de Berne. Ces

deux beaux travaux et, en particulier celui de Ludi sont Orientes

principalement dans le sens de la meteorologie et fournissent
d'interessants documents concernant l'evaporation et l'altitude.
Nous avons cherche au point de vue purement ecologique ä

appliquer ces methodes, au Jardin Alpin de la Linnaea, sur de

petites surfaces ä des formations vegetales bien defmies. Nous

ne nous dissimulons pas les difficultes qu'offre l'interpretation
de ces premiers documents. Le resultat de ces recherches nous

permet d'ajouter ä la description ecologique d'une formation
vegetale, un nouvel indice quantitatif, l'indice atmometrique,
qui dans une aire limitee, sert a la comparaison et ä la caracte-
risation des societes vegetales.

Raoul Pictet. — Demonstration experimental du potentiel de

Vether. Ses consequences dans la theorie physique des proprietes
des vapeurs el des gaz.

L'ether etant demontre un corps reel, il intervient, grace ä

ses proprietes, dans tous les phenomenes de la Physique et de

la Chimie.

Rappelons d'abord ses caracteres essentiels:

1 Rubel, E. Pflanzen geographische Monographie des Berninagebietes.

Englers Bot. Jahrbücher 47, 1912.
2 Amberg, K. Der Pilatus in seinen pflanzengeographischen und

wirtschaftlichen Verhältnissen. Mitt. Nat. Ges., Luzern, 7, 1917.
3 Ludi, W. Die Ergebnisse von Verdunstungsmessungen im

Lauterbrunnental und in Bern in den Jahren 1917 bis 1920. Festschrift
Carl Schroeter, Veröffentlichungen des Geobot. Inst. Rübel, Zurich,
3 (1925).
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